
Et Pélissier prit sa voix do théâi-
tre, c'est-à-dire, une voix gutturale,
éclatante et éraillée à la fois, commel
du cuivre fêlé:

eie t ittr.r et je Vuis rc"ds "s arncas
Lat d~axît,~îîcsvuudlrziciîi eê'ler à ituit du

--Oui' interrompit Mélio.
-. / v ous vii -continUa Péhs-

J . r ,.*hs à ordfre vie.

Je .'.t.r. <iL mî an c ur ett.u'ir ce brüi1er'

vc,-. *y. ar: l..u a . , t>a.gî.. le dotîeu ri-

Un t,.iîeueu.ma .icj iar t in de chas-

-Encure tant de charnus, dit
el (*lin<.

-- lcri bonll autt.ur en sont pleins,
dit lélissier, roprcnant ia voix ordi-
unire, et laci,.e en reg.orgo ; et toi.

S(cri t ?
l'as de t.i lle" ch'>sep, lan'arli

j '.ia ierslnm a år.' rIehS qu:i r r<,lmet-

lent .a rt'l ilu t ut<diats.
J'ai .qrit q'ue Ai/le Trois-Iles était
prié dle v.n- ir clhez mtmdaiuc Jllid -

iadflame, u <r.tetrn'ls - pour s'ent..o
dc avrt( elle pour la na do diver-
seS... clio:'r, dont la ite mîtadaie
Nl in a besoin. l.It w'adaie Djlibn
étant absente eluain toute la jour
nl...

A urt(l.rc<i

UIN 00UMMIqJX BIEN PAVE'

sa îcene a: tie a' it ilotel fIlil
beu Il c' pr du iiii, nit.

[In gmme11ux tout -aiS arrivé <lid
Phliladelphwu i .t ne.spijt 'lmrs le pe't iL
saloi à (e: ire ur e a îr. Il porte lu
cu tîlume h a-ionnel de luseia ion

caan collant, habit liuiisaut vù le.
dI., linit et vulpairw iii.t appelé rse-
/fit ; ionrele à l'eil droit.

Il écrit lentement ' t avec la can-
deur et la précision d'une y-tite pen-
k4ulilaire. Il scnt le iatliuuli. lia ber-
gaiamoite et l·cau de cologne. Il fume
amuoureuseicnt une cigarette et pa-
rntit croire que le salut du mondn en-
tier dépcend du documcat qu'il cbt
occupé à préparer.

Survient alors un voyageur, gros
bonihommo tout rond, qui n'a pas
lair de e douter que l'eau do rose
eXiste. Il entrO dans le petit salon,
prend un siège et griffnno à la hâte
trois ou quatre lettres d'affaires.
Après les avoir achevées, il les plie,
les met sous enveloppes, se lève et
s 'ei vt demander des timbres.poste
au gaîçou de l'hôtel : " Jo legretto
beaucoup do vous dire, monsiour,
qu'il ne nous en reste pas un seul,
repulndit l'eîuployé.

Lu voyageur retor rie alors di.ns
le petit salon (t s'adressant au goni-
ieux le plus poliment du monde ;

I Mille pardons de vous déranger,
iiionbieur, lui dit il, niais il n'y a pas
un soul timbre-poste à l'hôtel, et vous
m'obligeriez beaucoup cn m'en ven-
dant trois ou quatre mi vous les
avez."

Le gommeux déposa sa plume sur
la table, aspira une énorme bouffée
&le tabac, puis jctant un long regard
du mépris sur son mairlocutcur, il
répondit.

"l Vous ètî.s un insulcnt, monsieur
e ne suis pas un mareland dû lia.-

bres-poste."
Le gros voyageur regarda le gent-

maux entre les deux yeux pendant
liuultîuce secondes puis scandant ses
mots :

-Veuillez m'cxcuscr, chcr nion.
t.icur, fit-il, je ,'aeu is que jo me
.uis trcmI.é. Il est très facile à voir
que vous n'êtes pas un 'aie'lîand de
i mbres-posto. Vous nt ..nz plutôt
lair d'un commis voyiigcur. Vous
levez en effet voy:uger pour une fa.-
brique de cervelle.s, mais vos patrons
0n taiti ue fauto tnorme en vous
larçat.t comme cela sur la route sans
échuutillons I

S vo 2ý CL pour un éhantil.
lçi u 'bc îc4
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. CaAnn parait tous les samedis. L'abonne.
ment est de so centins par année, iniv.rlatiement

a o n ne prend pas d'abonne-
ment pouar mins d'on au. Nous le venîdons aux
aen"ts huit ce"tins la douzaine, payable tous les
mois.

viligt par cent de commission accordé à toute
prsonne qui nous fera î.arvenir une liste de
cinq a lnoés ou lius.

Atitn"ces : iré,nlêre in"srio, ceutines par
:i Iia"Ili i"'seruiot. ub"siti"'nte. cinq centins

par lig'e. condition s spéciales pour les annonces

îos. A. l. Gerrin, l . llaverlil, bliass.
est tiotert? à p.renure des buonnencits.

. î-.,le au, & a oi. ai.
l. .d - urs" l'ur~ur

IN. E, C. Nazurette. de Stansted,
est. s.uitpriN' û piendrn di.s abonne-
mentrs et i donner de ri gds pour

nen..

L'e tiiagi du dernier numéro du
î 12 itrii) a au lieu chez

31M. 116bî!rt & Lemieux, enoautourt
le la rue Ste Catlcrine, ain milieu
d'u, inîienesu concours de personnes.
% oici les nunéros gagnants

l>remîier prix (dix piastres)

.lku*Ôi.e prix (i piastres)
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LE CANARD

UNE VISION P.ROPHETIQUE.

Samedi dernier, vers les neuf heu-
res du soir, j'étais seul dans mon
oabinet :de travail@ Au dehors il foi-
ce que l'on est convenu d'appeler un
temps de chien: lo vent hurlait et
uue pluie agagante venait battre mes
fenOtres avec une monotone désespé-
ranto. Voulant écrire mon artilo
pour le Canard et mon directeur
m'ayant averti qu'il fallait quelque
chose do gai, je m'étais imposé la
lecture du Ronde pour me moe tro ce
verve. Mais, peut.etro à cause de la
pluie, peut-tre à cause du journal
que j'avais on main, aucune idée ne
me venait et -korresco refercsîa l-
je sentais le sommeil envahir gra-
duellement tout mon être. Je fis ee-
pendant un suprême effort, je me se-
couai vigoureusement et à travers
mes paupières entr'ouvertes, je pus
lire l'article intitulé."

"Parcours de lauprocenion dt 24
juin prochdia." La phrase suivante
fut la seule qui me resta dans l'es-
prit et l'on convioadra qu'il y avait
de quoi : " La processiot au formera
sur lo champ de Mars, se dirigera
vers la rue St Laurent par la rue
(raig, jrsqu'à la rue Ste Catherine,
de là prendra la rue Sto Catherine
en allant vers l'Est jusqu'à la rue
Papiner.u où elle se repliera pour ro-
venir par la.même ruc jusqu'à la rue
Windsor, eto, eto."

Un éclat do rire homérique so fi-
gca dans mon gosier, ma tôto se pen-
cha sur moc épaule et..................
'"" ""''"'"'"""'""'''''"""""'' ........
-" "'".. " " " "" "-" "''" " " - --..... ... "'.

millions de tonnerres ' " piu moyen;
il n'y avait pas assez d'eIpace et on
était trop gêné pour faire l'évolution
demandée. Pour comble do malheur
la queue de la procession avangait
tonjntirs et Ia place s'encombrait de
plit ci pliae. Un pauvro M. E mard
qui a it ugino qu'on pouvait
pier une processioI comme une pièce
d indienne, perdit la tôtu. Voulant à
tout prix disperser la foule, il langa
son cheval à fond do train parmi les
spcetatetira. ]Lea femmes se mirent à
crier, le.- en fants à brailler, las hem-
aies à sacrer, les chiens à hurler, et
il s'on suivit nuo panique impossible
à décrire. Chacun se sauva do son
côté ; les uns par la rue Ontario, les
les autres par la rue Uraig. Les che-
vaux épouvantés prirent le mors aux
dents le1îhrs altoriques, conol'és
sur le flanc, passaient avec une vi-
tese vertigineuse et v'înaient se bri-
ser les une sur les aitres avec un
fracti épouvantable. Bref, cri moint,
de temps qu'il n'en faut pour l'écrire,
la rue Ste. Calterine fut jonchée de
cadavres. Dts tcnt-ciutluante cava
liers de M. B ullan, il ne restait qut
les baudrio.s et les utirabses. lie roi
lui-même avait dispar, et îla toute
son auguste personne on ne trouva,
lo soir, qu'une paire d'oreilles qu'on
identifia comme ayant appartrnu à
Sa Très Gracicuse Majesté. Quant
aux membres du comité de la pro-
cession, il fut impossible d'en décou-
vrir le moindre vestige, à part quel.
quc têtes que l'on trouva par-ci, par-
la vd, d,.: leurs cervelles. Comme
crs têtes n'éta.ient nullement bri5óes
et parfatienut intactes,on eun conclut
que la cervelle n'y avait jamais exis-

siaiet pr.x .... - ' • .. .'u. 11040 ...................... -- •.. •.. ........................ ovSettier je ne voulais plus les voir à totro
ltiitimc prix..<inuate cent'.Nu. :45b tj danc nu autre milieu ; îa pluie a- .ua. j'aarrivat ur i. liu- du avec leur question de Laval. J'ai
Neuvièitme iiiix... " " ... IN. 6903 vait cessé comme par cuchantomout diatru M. l.huvud lare, I in- pris la peine d'envoyer mon commis-
Lqxiie p>rix.... " " .. Nu. J 1434 et le chaud soleil de juin resplendis. toliigoiit sccréLire lit comité d'or- saire au Canuada pour règler t'affaira
Outziùxnc prix.... ".Nu. 10505 . Danisat ion, su- I'ruuieaîît eî'alaUC ic e: d'une maiffère définitivo. C'était eue-
Suuzi&nie prix.. " " .. NO. o sait de tout son éclat. La plus gran- gaatn e me.ar d e r.e d ue a dciin serait en
Treiziùec prix... " " .. No. s23z do animation régnait partout; des ouie en peinq au tilieu ds déris r. tendu quo a déciion serait final. J
Quaturrituc prix. " " .. No. 947 milliers et des milliers d'étrangers toutes sortes qu jonlaient la roie. vais mtre oblig do recourir aux
Quinzième prix..." " .. NO. 10544 encombraient nos rues, et la foule Il était à la rechurche du préidet grands moyen s
Seizième pnx... " " No- 17738 était tellement considérablo que je et l mai j &- e pas prendre do JO nu veux pas rcouvoir (Ls dé.ix-septmecrus un instant que toute la province de repos avaut ti avuir trouvé murt gués du Canada. C cst toi, 6iadsÔbau-

Les numéos suivants du 5 avril dc Québea et une partie des Etats- ou vil. C e n'est qe le soir vers dix h, que je chargerai de les m ttrc àLuinumrot suvans d 5 vri doQuéec t ue prti du Etts-hcuras qut'il le découvrit blotti dane la rai on.ont été présentés au bureau et les Unis se trouvaient dans Montréal.
prime ont été payécs. La ville était ornéo comme aux une ruelle et trenablaint du tous ses -Je suis votre homme, mon saint

No. 86, m. Jsoseph Ratté, tait- grande jours de fe, partout des ares membres. L'infortuné président, n'a- père. Laissez-moi faire. Je vais vous
leurs à la manufacture du M. Butlîe- de triomphe, partout des fleurs et vait pine qu" es botteq, s',n chapeau rimer de cette question de léaval,
rell, St Ruch, Québec. des drapeaux, J'entendais les fanfa- et ses gaut pour tout vêtement, puisque c'est comme pa. J0 vais

No. 15343, M. L. O. Legendre, ras lancer dans les airs leurs joyeuses .A la vue dt tant d'horrours,jea 5-'ious expliquer mon plan Je vais don-
marchand de chausaures, 538 rue St hariponies et des bribes du l'air n- tme cheveux se dresser sur ma ner des ordres à tous les employés du
Joseph, Montréal. tional arrivaient jusqu'à mon oreille toto, je poussai un ori terrible et .. Vatican de surveiller les approches

Nous regrettons de dire que mal- portées sur las ailes de la brise je m'éveillai, tenant encore outre mes du Vatican et d'empoigner lu pro-
gré les nombreux avis que nous don. Etonné, je me demandais ce que cela doigts crispés le journal qui m'avait mier Oanayen qui essaiera d'y entrer
nons, les gens s'entêtent à ne pas con- voulait dire quand je vis venir un donné cet horrible cauchemar, pour vous parler.
server les numéros du CANARD. do mes meileurs amis, je m'empres- Au dehors le même vont hurlait, Je m'ontendrai aveu lo gardien do

ŽSous avons toujours loyalement et sai d'aller à lui et le priai de vouloir la m ême pluio bat tait mes vitres la forteresse de St. Ango. Je suis
intégralement payé tous ceux qui se bien m'expliquer ce qui se passait, avec la même monotonie désespéran- sûr qu'il mettra à ma disposition le
sont présentés, et nous en donnons la -Mais d'où sors-tu donc, me répon- te, mais mon article était trouvé. cachot le plus malsain du soubasse-
preuve toutes les semaines en publi- dit-il en faisant de grands yeux , . JEAN SANe Pzu. mient et je coffrerai tous los indivildus
ant les reçus dans nos colonnes. nous sommes au 24 juin et c'est au. qui viendront vous taq-tier a pro.

On doit 'tre, il nous•semble, asses jourd'hui le jour de la St Jean Bap- po des Universités. Assurdcióus il
intelligent pour comprendre qu'il nous tiste.-Je ne pris pan lu temps dule orresplldane de Ladéballch0 y a un bout pour .achaler le Saint-
est impossible de forger des regus et remercier, je me bâtai d'aer revê 8 6,g. Laissez-moi fairo et j'arran
que nous no voudrions pas en courir tir mca plus beaux habits et je re- gerai la chose clou.
les risques. viens en courant jusqu'à la rue Craig. R ose, 23 avril 188L, Le Pape me remercia et je a>urus

Nous prions donc encore une fois La procession commengait à défiler. do suite donner mas instructious aux
les personnes qui achètent le journal Il m'est absolument impossib.c do on Oher Canard, aux domestiques du Vatican.
de vouloir bien le conserver jusqu'au traduire ici par des mots tout ce Lorsque je L'ai écrit do R1omne la Jo tiendrai lo Caturd au courant
jour du tirage qui, on lo sait, se fait que je vis. Les mille bannières dé- dernière fois, j'étais loin dé penser do tout co qui se passera à 1tme à
toutes les semaines, dans ui.o salle ployées dans cette procession offraiset que je serais tibrigé de rem.utsruer si propos do Laval.
publique et en présence de tout le un spectacle vraiment grandiose, vite dans la Ville Eternelle.
monde. Sur quelques-unes on lisait des de- Iriagine-toi que j'étais parti de out à toi,

Le prochain tirage (Canard du 19 vises inspirées par le véritable amour Lontréal pour faire une visite à UIiitt
avnri aura lieu dans les salles d'encan de la patrie ; sur d'autres e étaiuuet Mme Viotunais exprès pour la conso-
de MM Hébert & Lemieux, 527 rue de simples mOtS mais qui un disaiant er a fuceaitou de la mtort du plus
Sto Catherine, lundi prochaiu, au 18 plus que des volumes entiers. Les jeune do ses garçons. 'endarit qu j'é.
du courant, à 8 heures au toir. chars allégoriques étaient superbes tais à LondrEs ce train de me débar-

et la cavalcada, avec son Saint Louis bouiller avant do me rendre à pbô ou demande dus jdkars ou dis
et ses chevaliers bardés de for, faisait toi Windsor j'ai rcçut une dépâe

Un corresl.ondant du Mode pré. partout éclater sur son passage des de Montréal m'int'ormant que p Uni- plicuses pour replier la proccsion du
tend que les de acclamations enthousiastes. versité lhaval était encore cr V luut. 24 jin prochain.
ia partie OutaL n'ont rien souscrit Tout alla bien jusqu'à la rue Pa- contre le Délgiué parcequ il s était Où devra être m.lui di bonne. re-
pour les démonstrations de la St Jean pineau, mais c'est là que le chiendeht pronoué ue ti ..ur au Victoria. commandatirni et êtro bien au fait.
Baptiste, des années passées. comMenya. M. J. H. Emard qui In amibasadeur du Lavai s', met- dc la besogne.

Uo correspondant croit que ses avait suggéré ridéo de repliie'r ta tait un rouj pur .liome. Prévoyant c gux qui me
ecoipatriotes de la rue St Joseph ont procession et qmu ssta- cliicargé do le coun de se1 i< v le Saint Pére al- 10 faire dgueuont t ieus rire , car
moins de poils aux pattes que ceux cette teri ibi besogne, se mit (touirît- lait attrtr uigré tuitus ses prdaiu.. C'est un e question psriusbo.
de la partie Est. Qu'il se détrompe, gousenent à lietuvro. Alais ta avaIt ti. 'aii nuion paquet et j-ai pr» S'adrsser le ples s poskinl. an
s'ils ont moins dle soies ils ont autant' probabiniemut compró'îé ssans l'eaaCeu 10 trla lie grait viesi punr i a- comité,do la proession.
d'argent que les canadiens du quar- be'rerent, des rues par s spectatue "M lin. tUlxi il a Rome ' n ai p.a priticr Sto erle. Le passé est là pour et tous se e'ffur furent d ab'r..t I-- Le telup e arutÀ à i ilùui &e la Cueiai sur une Uart.puste reçuu îprouver qu'ils savent bienles uhiuos tie. Il a ivt beau .risr d tout, ii .j m:. .' 0ar., rtucoUîic l'Epipliaio. Envois mois un flo-ierbqur'il s'agit do chômr la tétc na. 'a forco de ses poum s ; iuis- e M : i rc'i.e le oito blucn de gine leco.arippour do preumiu

ti9 l 'îaua repJier..ouP dOne, <'il.0 bUa r. .t 'euan( thmaî l y Qib par la malle. (sigué) A, T,

tican où los .valets ne voulaient pu
livrer passage, j'ai tout culbutà de-
vant moi, suisses, pakfreniors, messa-
gars, domestiques de toutes sortes.

Il était midi et lo Pape prenait
son dîner. Je suis arrivé dans la
salle à manger comme une trombe.
J'ai fait mes excuses du mieux que
j'ai pu à notre père, lui disant quo
j'avais une nouvelle de la plus haute
importance à lui communiquer.

Notre Saint Pôru était à manger
une grillada. En m'apercevant avec
mon air troublé,ý son appétit fat ceu-
pé not frette.

-Quoi, est-e toi, Ladébauche?
Dis-moi donc çe qui t'amène ici en si
grande bâte. Lès canayens do Qui-
bec ont ils fait on schisme?

-Vous n'avez pas une minute à
perdre, mon saint Père. Préparez-
vous à une autre cruelle épreuve. J'ai
appris par ls journaux quo vous aviez
envie do quitter Rume pour établir
le Saint Sièga ailleurs. Si c'est votre
intention, hâtez vous de partir.

-Pourquoi ga, Ladbaucho?
Pourquoi, mais vous no .avez pas

que Lavai vient vouq balrer chez
vous ? J'ai uno dépêche du câbb3 qni
me dit que vous allez recevoir la vi-
site d'un envoyé do Laval.

-lais c'est impossible. blan dé-
légué avait tous les pouvoirs néoes-
saires pour régler l'affaire des uni-
versités. S'aviserait-on de lui faire
dos misères ?.

-O'est bien pire que ga. Laval
parle de fermer boutique et d'excom.
munier votre délégué, s'il reste plus
longtemps à Montréal.

- Ça bat quatre as. J'ai pourtanut
fait comprendre aux Canadiens que


